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TATA A PARLE DE
CALUNGA, LOCEAN
SANS FIN.

|  NANA, ST ON BOIT LA NSANGA
BT~ V| ET QUON AFFRONTE CALUNGA,
p Ww ON POURRA RESTER ENSEMBLE

%/« SUR CETTE AUTRE TERRE.
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TES JOURS ICI
SONT COMPTES. NE
FAIS PAS ECHOUER
LARRANGEMENT DU
MAITRE ET TOUT IRA
BIEN, COMPRIS ?

RETOURNE
TRAVAILLER !

18



TU ES DETA
AU COURANT,

JE NE PEUX
PAS ALLER DANS

UNE AUTRE
FAZENDA.

TOUT LE
MONDE SAIT,

R

S AN om0
700 R m
Ry
{J;M' . ’ Tk

d / Pk Gt ;

ON DOIT
SENFUIR. TU
VIENS AVEC MO,
NANA ? TU T’ENFUIS i

AVEC MOT LOIV N
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